
« L’appréhension et la compréhension de la diversité des images; 

leurs propriétés plastiques, iconiques, sémantiques, 

symboliques »

En vous appuyant sur le point du programme « La création, la matérialité, le statut, la 

significations des images », classe de 5ème, dont l’extrait est cité ci-dessus, confronté 

au(x) document(s) joint(s) « Andy Warhol, Orange Car Crash 10 Times, 1963 », vous 

proposerez une séquence d’enseignement. 

Vous justifierez votre choix, vos intentions pédagogiques en étant attentif:

 – à déterminer les connaissances et les compétences travaillées pour cette séquence, en 

les situant également au regard de la progressivité des acquis visés sur l’ensemble du 

cycle […] et leurs contributions au Socle commun de connaissances, de compétences et 

de culture ;

 – à argumenter le dispositif d’enseignement proposé, les modalités d’apprentissage et 

d’évaluation retenues ;

– à préciser et à motiver les pratiques artistiques et références culturelles envisagées et 

investiguées.

Votre réponse sera confortée par le recours à une ou plusieurs autres références 

librement choisies dont vous exploiterez les aspects les plus significatifs et pertinents au 

regard des orientations que vous souhaitez justifier. 

N.B. Ces références peuvent être choisies parmi celles appartenant :

 - aux œuvres et démarches relevant du domaine artistique choisi, à celui de la création en

arts plastiques ou encore à tout autre domaine des arts ;

 - aux écrits théoriques ou méthodologiques en pédagogie et en didactique, en arts 

plastiques et plus globalement en éducation ;

 - aux écrits théoriques et critiques portant sur la création en arts plastiques et dans 

d’autres arts. 



Parcours et acquis des élèves :

Au cycle 2, « Les élèves sont peu à peu rendus tolérants et curieux de la diversité 

des fonctions

de l’art, qui peuvent être liées aux usages symboliques, à l’expression des émotions 

individuelles

ou collectives, ou encore à l’affirmation de soi (altérité, singularité). », « L’enjeu est de leur

permettre de fréquenter les images, de leur apporter les moyens de les transformer, de les

rendre

progressivement auteur des images qu’ils produisent et spectateurs des images qu’ils 

regardent. »

Au cycle 3, « Les changements multiples de statut imposés aux matériaux et aux 

objets permettent

la compréhension des dimensions artistiques, symboliques ou utilitaires qui leur sont 

attachées. »



« Comment le geste artistique (choix, création, statut, signification)

peut-il modifier la perception des images ? »

En conduisant pour ses élèves un travail sur cette question liée aux contenus et objectifs 

des programmes, le professeur apporte un éclairage nouveau porteur de sens sur les 

différences de statuts qui composent le domaine des images et leur diversité. Il est attentif 

à proposer des expériences d’une richesse variée qui contribuent à rendre attentif à la 

matérialité et aux diverses significations des images ; il apporte aux élèves les moyens de 

discriminer, de classer, d’affiner les différents enjeux plastiques, sémantiques, artistiques, 

communicationnels (reproductions d’œuvres) des images.

Identifier et situer les sensibilités et les repères artistiques ou culturels des élèves : 

à cette période de la scolarité, quand les élèves voient des images ou leurs reproductions,

ils ont tendance à les mettre sur le même plan. Pour eux l’image est informative et ils 

ignorent souvent la catégorie d’image (photocopie, photographie argentique, numérique, 

reproduction dans un livre, unique, multiple) dans laquelle ces informations sont 

organisées et par quelle modalité.

Apporter aux élèves des savoirs plasticiens, théoriques et culturels : en construisant 

son cours, le professeur amène les collégiens à creuser davantage les questions de la 

matérialité, du statut, de la signification des images qu’ils produisent et dont ils font usage 

pour en comprendre les codes et les enjeux.

Des savoirs en question dans un projet personnel de l’élève : le fait de reconnaître les

différents statuts et fonctions de l’image permet de choisir un médium en vue d’une 

intentionnalité.



Document, extrait filmique :

https://youtu.be/-k2gsEI34CE

Seven, David Fincher, 1995

Analyse :

L'extrait vidéo est tiré du générique de début du thriller Seven de David Fincher.

Il s'agit d'une accumulation de plans rapprochés qui nous présentent des actions 

entrecroisées et parfois superposées par effets de transparence, on y aperçois les mains 

de l'antagoniste s'activant dans un procédé de découpe, collage, couture. 

Ainsi le film nous dévoile dès le début les action du tueur sans pour autant nous 

révéler son identité et ainsi met l'accent sur sa mentalité troublée. 

Les images s'accumulent et, influencé par l'ambiance générale, on cherches un sens à 

celles-ci et au travail manuel qu'effectuent les mains.

Les couleurs sont saturées et définissent une ambiance sale, jaunâtre, 

accompagnée de rouge sang ainsi que noirceur. Des effets visuels sur l'image et les 

crédits qui défilent laissent penser que la pellicule est abîmée, on aperçois même des 

rayures et grattages sur celle-ci.

La bande son est électronique, inquiétante et semble dérailler par moments.

https://youtu.be/-k2gsEI34CE


Point de programme : La représentation     ; images, réalité et fiction.

- La création, la matérialité, le statut, la signification des images :  L’appréhension et

la compréhension de la diversité des images; leurs propriétés plastiques, iconiques, 

sémantiques, symboliques ; les différences d'intention entre expression artistique et 

communication visuelle, entre œuvre et image d’œuvre.

Incitation :

« Découpez, détournez, exposez »

Consigne : Détournez le sens d'une image prise dans un magazine, puis accrochez 

votre production pour mettre en valeur le sens de celle-ci.

Contrainte : Matériaux imposé : une image de magazine ; accrochage uniquement 

dans l'espace de la classe.

(libre choix des autres matériaux et outils)

Notions : forme, couleur, support, espace.

Objectifs pédagogiques : 

– Composer une image nouvelle à partir d'une existante.

– Manipuler l'aspect sémantique d'une image.

– Mettre la présentation au service de sa démarche.

Séance 1 : Installation en classe et appel. Distribution de la fiche élève, lecture à voix 

haute par un élève et définition des termes.

Distribution de différents types de magazines et début de la pratique. L'enseignant laisse 

un temps les élèves réfléchir puis circule afin de conseiller certains élèves.

Séance 2 : Installation en classe et appel. Rappel de la consigne, apport culturel sous 

forme d'une référence en lien avec la problématique mais sans être modélisant. Analyse 

par les élèves et complétées par l'enseignant puis retour à la pratique.Verbalisation en fin 

de séance autour de quelques productions presque abouties.



Séance 3 :  Installation en classe et appel. Apport culturel sous forme d'une seconde 

référence qui cette fois peu être plus proche des travaux des élèves. Analyse encore une 

fois et lien avec les attendus du projet. Retour à la pratique. L'enseignant aide 

particulièrement les élèves les plus en retard pendant que ceux qui ont terminé doivent 

prendre des notes en préparation de la verbalisation.

Verbalisation de 20-25 minutes.

Hypothèse de travaux d'élèves :

On peu supposer que les travaux des élèves prendrons différentes formes, bien sur

il y aurais des travaux sur format papier, des collages et recomposition, des dessins qui 

continueraient dans l'espace l'image collée, des interventions à même l'image. Mais 

également des travaux tridimensionnels, des parties découpées et disposées dans 

l'espace de la classe, des anamorphoses, des jeux d'ombre, des détournements avec des 

objets.

Verbalisation :

Les travaux des élèves sont accrochés dans la salle, les élèves sont assis et c'est 

l'enseignant qui circule, il demande a certains élèves de se lever et de venir parler de 

productions (« Dit-moi ce que tu vois. ») afin que tout le monde s'en fasse une idée sans 

nécessiter le déplacement complet de tout les élèves. Afin de faire parler toute la classe 

l'enseignant pose des questions ( : pourquoi ce choix ? Pourquoi cette disposition ? 

Pourquoi ces couleurs ? Quel lien avec les références vues ? Est-ce que cela répond à la 

consigne?). On observe la forme avant d'analyser le sens. Puis quand différentes 

observations ont été apportées, l'élève à qui appartiens la production viens compléter ce 

qui à été dit et justifie ses choix. Il faut à la fois prioriser les travaux qui permettrons de 

faire ressortir des questionnements intéressant mais également permettre aux élèves les 

moins à l'aise de s'exprimer.



Possibilité de continuité pédagogique : 

-Travail autour du droit à l'image éventuellement en lien avec l'enseignant documentaliste.

-le détournement d'un lieu, l’œuvre in-situ

Évaluation sur la capacité à :

- Respecter la consigne.

- Expérimenter, produire, créer.

- Mettre en œuvre un projet artistique.

- Exposer la production en fonction de la démarche.

Référence:

Andy Warhol (1928 – 1987), Orange Car Crash 10 Times, 1963, acrylique et Liquitex sur

toile, deux panneaux, 334 x 206 cm chaque. Museum moderner Kunst, Vienne, Autriche, 

collection Ludwig, Cologne – Allemagne.

Dans cette œuvre Andy Warhol viens dupliquer 10 fois l'image d'une voiture 

accidentée qu'il a prélevé  au sein d'un journal. Cette œuvre s'inscrit dans la série Death 

and Disasters dans laquelle l'artiste reproduit sur fond coloré des images tragiques mais 

quotidiennes et joue sur la répétition et la banalisation de ces événements. L'image 

prélevée passe donc d'une impression sur mauvais papier dans un but journalistique, à 

une peinture exposée possédant un statut artistique.



Autres références :

Marcel Duchamp, L.H.O.O.Q. (La Joconde), 1919

C'est un moyen ici d’interroger la réappropriation de l’œuvre. En ajoutant peu de 

chose, Duchamp transforme une reproduction de la Joconde en parodie signée de son 

nom.

Joseph Cornell, The Hotel Eden, 1945

Les œuvre de Cornell permettent d'aborder les collages surréaliste ainsi que la 

réappropriations d'éléments, d'images, d'objets dans le but de créer une composition.



Couverture du Adbusters Magazine de Mai 2018

Le magazine militant Adbusters permet d'aborder le lien de programme sur les différents 

statuts des images, la différence entre l'oeuvre d'art et la communication visuelle.

C'est également un moyen d'encrer le détournement de l'image dans un contexte connu 

par les élèves et relatif aux médias.


